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MARWAN 
BARGHOUTI 
doit être libéré 

 
 

La Palestine aura besoin d'un dirigeant symbolisant l'unité 
nationale du peuple palestinien.  

Cet homme c'est Marwan Barghouti. 
Arrêté en 2002 dans des conditions illégales, chez lui en 
Palestine, et emprisonné aussi illégalement en Israël 
depuis plus de 10 ans, il a toujours montré sa volonté de 
dialogue et d'unité. 
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Marwan Barghouti doit être libéré 

 
Marwan Barghouti, résistant palestinien, notamment dirigeant de la première Intifada de 
1987 qui était non-violente, secrétaire général du Fatah en Cisjordanie, est un élu du peuple 
palestinien, (élu en 1996 et réélu en 2006) membre du Conseil législatif, le parlement 
palestinien issu des accords d'Oslo. Dès son arrivée au Conseil législatif, il défend la 
nécessité d’une paix avec Israël, allant jusqu’à proposer des rencontres israélo-
palestiniennes et la constitution d’un groupe d’amitié parlementaire israélo-palestinien aux 
membres de plusieurs partis de la Knesset. 
 
Il est l’un des dirigeants les plus respectés par le peuple palestinien pour son engagement, sa 
générosité, son honnêteté politique, intellectuelle, personnelle. Il a par ailleurs toujours 
prôné la résolution politique du conflit israélo-palestinien sur la base du droit international et 
a condamné les attentats en Israël.  
 
Il sera à l'initiative de ce que l'on a appelé le « document des prisonniers » signé par tous les 
partis politiques palestiniens (mai 2006) qui appelle le peuple palestinien à l'unité nationale 
comme à la négociation avec Israël. Il était président d'un groupe parlementaire d'amitié 
franco-palestinien.  
 

A l'instar de Nelson Mandela auquel il a souvent été comparé, il jouit d’une 
réelle autorité politique et morale auprès des Palestiniens. Tous deux sont des 
prisonniers de longue durée considérés dans le monde entier comme ayant un 
destin national dans la réalisation de la paix. M. Barghouti dans son hommage 
écrit de prison à Mandela  cite ce dernier : « Nous savons trop bien que notre 
liberté n’est pas complète car il lui manque la liberté des Palestiniens.»  

 
Malgré cette volonté de paix – et peut-être pour cela – il a été enlevé en avril 2002 par 
l'armée israélienne, à Ramallah en territoire palestinien, au mépris des accords signés à Oslo 
par cet Etat et en violation de la quatrième Convention de Genève. Et malgré des demandes 
réitérées des directions palestiniennes pour sa libération – il faisait partie des libérations 
demandées contre celle de Gilad Shalit – et le souhait de plusieurs responsables israéliens, le 
gouvernement israélien refuse cette libération. 
 
Le procès dont il a été l'objet est une parodie de justice puisque Marwan Barghouti, pour des 
raisons juridiquement fondées, ne reconnaît pas à Israël le droit de le juger et qu'il refuse en 
conséquence de se défendre des accusations portées contre lui. C'est à l'issue de ce procès 
illégal qu'il a été condamné à cinq fois la peine de prison à vie sur la base d'accusations 
inconsistantes.  
 
Les organisations internationales de défense des droits humains qualifient sa détention 
d'illégale au regard des normes les plus communément admises du droit. 
 


